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Cliché Jullien frères.
Fi«, i. Le lac de .Toux~et le lac Brenet, vus depuis le Pont.

Les installations

de la Compagnie vaudoise des forces motrices

des lacs de Joux et de l'Orbe.

INTRODUCTION

Hydrographie du bassin des lacs de Joui.

La Vallée de Joux, située dans le Jura à une altitude
voisine de 1000 mètres, forme un bassin naturel fermé

dont la superficie totale atteint 211 km2.

Une partie des eaux météoriques de ce territoire est

directement absorbée par les couches perméables du sol,
tandis que l'autre partie vient s'accumuler au fond de la

vallée, en formant une nappe d'environ 10 km.2, dont la

profondeur maximum atteint 34 mètres. Un étranglement
de la vallée divise cette nappe en deux bassins d'inégale
grandeur, le lac de Joux et le lac Brenet (fig. 1).

Le principal cours d'eau se déversant dans ces lacs

est l'Orbe, qui sort du lac des Rousses, coule le long de

la vallée et se grossit de quelques petits affluents, dont le

plus important est le Brassus. Le lac de Joux reçoit
encore les eaux de la Lyonne, ruisseau qui s'y jette à

l'Abbaye.

L'alimentation du lac s'effectue aussi par plusieurs
sources sous-lacustres, constatées par des différences de

température amenant en hiver des retards dans la
congélation de certaines régions du lac.

11 faut en outre remarquer que le bassin des lacs

dépasse la limite géographique des faîtes ; il est en effet

démontré qu'une partie des eaux du versant français du
Mont Risoux se rassemble également dans la cuvette de

ces lacs.
Les eaux recueillies dans ce réservoir naturel n'ont

pas d'écoulement superficiel ; sans former un cours d'eau
bien délimité, elles s'échappent par infiltration dans le

sol, à travers les fissures que présente le terrain calcaire
du bassin.

Plusieurs de ces exutoires, ou entonnoirs, sont visibles
et connus depuis longtemps ; ils sont au nombre de douze,
dont cinq au lac Brenet et sept au lac de Joux.

Quant aux orifices invisibles, leur existence ressort
des observations de tous les auteurs qui ont étudié le

régime de ces lacs.

Citons, entre autres observations, les relevés limni-
métriques complets du niveau des lacs de la vallée de

Joux, effectués depuis l'année 1847. Ces relevés ont fourni
de précieux éléments pour les études entreprises au cours
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